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L'attaque aérienne 
contre 

Dutch-Harbour 
a a pris les Américains 

au dépourvu 

mnnisAi. nt nom m 

« On ne croit paa. ajoute-t-ll , qu 
M. Churchill se montre en pub le au 
COoi» de son séjour. Il eat certain 
qu'a ne prendra paa la parole a ia| 
«adlo t t qu'il ne participera a aucune I Toklo, 19 Juin — Lors das a t u 
S&aalfeatatlon. Il contactera tout son ques sur Dutch-Harbour, 11 a et' 
«•caps à conférer à huis clos avec le démontré que les espoirs américaine «T»«>de, a prononcée Jeudi soir devant I J u l u , t l u M sep.embie 1942 
ssjéaadant lsnossT.lt Sa visite vise,concernant leur* nouveaux t y p e s : l e micro, a été fort émouvante. * 
principalement à créer la poulblllté|d'svton« de combat n* se sont guère! C'est une prière pour les morts de 

décisions «ultra-rapides». |Justifié». 1940. dont voici les principaux paa-
Les contribuables qu 

Il est temps 

de nous regrouper 

avec discipline 
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ROUBAIX 
VISE ALLOCVTlOy 

DE M. CREYSSEL 
Vichy. 19 Juin. - L'allocution quel 1 

ryssel, directeur de la propa- c»nces scolaires a 

Les vacances scolaires 
auront lieu 

du 14 juillet au 30 septembre £ . 

3" payaient 
pour la revendre sur le marché de 
Lille à es fr. le kilo. 

En peu de temps, les traflqueurs. 
sept hommes et une femme, ont réa-

pour plus de 2 millions de 
— La date des va- ' °énénoe Illicite. Parmi eux on compte 

DIMANCHE 21 JUIN 

St Raoul : demain Aujourd'hui 
St Alban. 

SMell : S h. 4»; 21 h. M. 
lune : premier quartier le 21. 
Hôtel de ville : état civil 9 A 11 h. 30. 
Sapeurs-pompiers: N" d appel: 3v3.33. 
Œuvre de S.lnt-Françoie-Régis 

Radio-Londres dana un commen. Lorsque las aviateurs nippons < sages 
taire destiné aux auditeur» nord-l firent laur apparition, dix avions Je parlerai des jeunes hommes qui 
aaaérlcaln», déclaré que le* entre -1«nemls du type P. 40 se lancèrent I « s Flandre, a la Guyenne sont morts' 
tiens porteront sur la Libye. «L'issue!» le»» rencontre. lia turent t o u » ' 0 » 1 " "" c o m b a t >"*«->' Pour sauver 
de la bataille d* Libye dlt-11. peut k b a t t u . en peu de temps- i r«ur » u f i r l ? ° M u r U l . . r ^ « ' U . r v l V o n * 
être qualifiée de « «rav. défaite pour \ j m sut™, appareils.qui o y a i e n t 1 £ l n d £ u ™ u , ft£ , ? £ "d a rmes°e t 
le* Anglel* s. Le* troupe, brltan- * • s'opposer * 1 attaque nlppone de misères. ces«on. un moment d! 
n t o u a T u débattent dana d* grand*, étaient d* type, dînèrent*. Entre nous plaindre ou de nous quereller 
dUncultéa Le* effort* d* l'Axe en »"«"». un* « forterse*. volante » ' pour noua unir dans une oraison ré-

X ' E ^ ^ T T » ™ * ™ " ^ " P - - - ^ ' d e h o r s d é . 5 2 5 î ~ = » » • " , > - - * • 
î n t * ? ! . ^ * ! ont s u ^ o u r èon»" 1 '•"tailatlona militaire, l e . Japonais ! ,"""'" ' . ? " ? . *"? « • • » • • ' " c o l o n ' 

q^'d^r.".™ .Tt Tu"'™ ^Tt * '"T S"**? ^ ' »» * - ™ ^ " t0U> '" ht>1 
bataU?. «n Méditerranée u n . lutte »vlona._ Il est permis de croire que p . r é . par le. m e V 
pour le» Tolea d* liaison. 

« n nou* faut plu* d* navire*, car 
ainsi que M Rooaevelt l'a dit, « la 
bataille pour le ravitaillement est 

Aux contribuables 
1941 

Les feuilles pour Juillet seront dis
tribuées à la salle Wattremea, rue de 
l'Hospice, de 8 h. 13 A 11 h 4» *t de 
14 h. 15 à 17 h. 45 : \ 

Mardi 1] Juin. — Matin: N"' 1 a 
3000; soir: N - 3001 à «003. 

Mercredi 24. — Matin: 6 001 A 9 000; 
soir: 9.301 à 12.000. 

Jeudi 25. — Ma.:n: 12.001 à 15.000: 
so.r: 15.001 A lg.liuo. , 

n* 2iTnô-dïî!,r- ^ ' n ô i - . îîa(Mr?: 1 , ° " * 
Prochainement le dossier de cette! Phsrmaclens de garde du ssmedi A gT^JJ? „ i,.v!Z'. %, m» a 

- connaîtra!!» h .V" lu?dl » ».? : . «~ ' - ^ H ^ ^ l o l r : 2 7 . 0 o l A MW>. 
Lundi M. — Matin. 30.001 A 31000; 

fixée du 14 d " personnalités très connues. nages): 10 A 12 h., r. Rich.-Lenolr, 22 
I Un Interrogatoire et une confronta-I Goatte de lait : de 11 A 12 h. 
tlon générale ont eu lieu samedi au! Service medic.il Cl h. a 21 b.): Doc-
siège d* 1* brigade départemental* A1 teurs Edmond Mauase. 10. r. de Tour-
Lille, [coing et Léonle Sénépart, 80. r. des Art* 

Les tickets de ravitaillement 

arTai ustitué et lundi a » h : MU Camille 
été Imposés dans une même peroep-1 alors les détails de la saisie de 28 ton- I Deroubalx 32 r. du Maréchal-Foch. et 
tlon pour plus de 20.000 fr. ont dû I ne* d* Un. opéré* ces Jours-ci dana la Portier. 250. Orande-Rue 
verser le 1" avril dernier une provi
sion égaie au quart de ce* impôts. 
Ces contribuables devront, en plus, 
verser le 10 Juillet au plus tard, et 

. . sous la sanction d'une majoration 
m 0 m . ' n - t . . , d ' • de 10 •„. une nouvelle provision égaie 

au quart de leurs Impôts de 1941. 

région d*Hondschoote. 

CARNET 

vstnement 

entrée d a n . une phase critique s. Le* 
ettantlera britannique, doivent rece
voir le soutlsn Inconditionnel des 
chantiers américaine > 

De ion côté. M. Stephan Esrly. 
•écrétalre du président R< jeeve.t. a 
donné quelque* précisions dana la 
communication officielle suivante 

s M. Winston Churchill se trouve 
de nouveau aux Btata-Unl*. Au cours 
d* son séjour, U conférera avec M 
Rooaevelt. Le* pourparlers s'ouvriront 
Immédiatement. La guerre, la stra
tégie e t la victoire font évidemment 
l'objet d* ce* entretiens 

le nombre de* appareils ennemie mU 
hors de combat est plu» élevé que me 
celui Indiqué par le grand quartier Aujourd'hui 

aénéral. mensc.'n'.leï hr,.'.n?* S L " " ! » "" "'»"* 1 leurs .'introdu.sselnt sur les vol . . de 
La* perte» Japonaise* «élèvent » ' ̂ D , " J 7 ' . . ^ " . ^ ^ ' _ J *f°!fm'' '«garage de la gare de Lille, cour des 

qu'une pensée et qu'un mê 

dissidence l'envie, 

UL.Lt Naissances 

Conservatoire: Concours public 10 h. 
Hippodrome: A 15 h.. < Valses de 

Vienne ». 

Cinq Roubaisiens... 

— René. Pierre et Jacques ont la 
Joie de voua faire part de la nals-

VOL DE QUATRE RALLOTS „ E ' M n f * , d e »e<" P*"t frère Bernard. 
WASSINGl ES EN CAKE DE LILLE 

cinq appareil* 
n i n i a i r l | . . - . k „ . _ , . . ' w-—-••^. i « l a r N C QC iB K*l« UC u n i e , ».MUI <ica 

t a i . i - i J ™ ? t l o n ' l l n »t»b'"té men- | Bui*«es. et dérobaient aur un vagon 
Le. aviateurs ont observé que le» t o u t ' U M ? orguemeua." r ^ t I e " " ' ! q u " r e b a l l < n 9 "' M b ' n d e * d * " ' " 

u l u l a t i o n , pétrolières avale», été e n v e r s ^ , ° r , ^ T ^ u s ^ e n T et ' v e î ? T Q U ' ' 
avalent été chargés la 

noua détachent. Il 

De la part de Monsieur et V 'dame 
René Bouche-Decoene. 

Tourcoing, le 18 Juin 1942. 
106, rue Claude-Bernard. 
— II. et Ion» Pierre Lelong-Var-

let sont heureux d* vous annoncer 
la naissance de leur fuie Jacqueline. 

Tourcoing, le 15 Juin 1942. 
40, rue de* Uraullnes. est temps, mal» Leur coup fait, les voleurs avalent 

Au coure dea deux Journée» de 11 n eat que temps, de nous regrou-, entreposé les oallote, d u n e valeur de 
l'attaque, d e . orages accompagnés de P w a v e c discipline derrière le Chef u s 000 fr dans un dépôt de messa-
tempéte» d* neige ont eevl. En même « J'™*™ celui qu'il a chargé de gerlea rue de Tournai, où le» lnspec- „ . , ft F r a n ç o l s e ont 1» Joie d'annon-

sûreté les retrouvèrent , . , _ ^ , „ , i >,^ 

Jean, André, René, Michel, Mar-

temps. de» traln««* de brou:llard voi
laient la visibilité. 

« Il semble donc, disent le* mi
lieux militaires de Toklo. que l<-s 
Américaine ont été complètement 
surpris, au moins par le premler 
bombardement, car Ils n'avalent pas 
prévu qu* dans de pareilles cond 

nous conduire. 

tlon* atmosphériques un raid aérien 
nippon pût avoir lieu. 

Deux i n n é e s nippon es 

La mort 
du bey de Tunis 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PACE) 

d*n» les province, du Klang-Sl et j ° ^ « *» d é ï « ~ * « >*• U e « lndl**olu 
du Tche-Klang que se livrent les D l e " <**1 unissent * Jamais nos deu: 

Apre* avoir énuméré le* personna
lités qui participeront à ces réu
nion», M. Barty a dit : 

* Je n'attend* plu* d'autre Infor
mation d* la part de MM. Rooaevelt IVOM bieatot opérer lenr jonction rance de ma volonté Inébranlable de 
et OburchlUl pour le courant de e n Chine : continuer A affirmer chaque Jour 
cette «emalne. Je ne pul» entrer dans Toajo jo luin C'est toujours d a l v * n t a * e . P*r u n e ooilaboratlon 
dés détails concernant cette visite 
et tt m'est Impossible de dire si elle 
résulte des négociation» menées a 
Londres et A Washington par M. 
Molotov ». 

Interrogé sur la question dé sa
voir al la création d'un deuxième éloignée* que 
front sera discutée, le secrétaire a kilomètres 
répondu qu'il était permis de le, La localité de Honklentchen, alége 
•^apposer. A Washington, on est gê- du quartier général de la 42"" armée 
néralement d'avis que des problèmes! chinoise située A 14 kilomètres au 
stratégiques de grande Importance sud-o-jeat de Linhslen. dans le nord le fils aîné de son Altesse Sidl el 
•ont A l'origine de cette VIsMe. I de 1a province du Honen, a étèjNaser Pacha Bey. qui régna en Tu-

L* * New-York Tunes > écrit : occupée mercredi par les forces Japo-|nl*ie de 1906 A 1922. Né le 4 mars 
« Nous dorons nous attendre k délnalses |1881. Sldl el Monaed Bey possède une 

rapides changements dans l s situa-! Das détachements opérant au nord- Iprofonde culture arabe et française; 
t lon. Un deuxième front créera de!ouest de Linhslen ont déclenché une 11 a fait de nombreux voyages eri 

teurs de ._ 
au cours de leur enquête. Les poil 
clers. en effet, étalent parvenus rapl- "»"*"<e. 
dément A Identifier les coupables s De la part du Docteur et de 
Louis Dhennin. 23 ans, livreur. 33. Madame Jean-Bernard Van Nleuwrn 
rue Oustave-Delory : Gabriel Oraln- | , „ v w . 
court. 20 ans. mécanicien, 149. même Roubalx, 70. Grande-Rue 
rue : Michel 8magg-he. 20 ans. com-1 

mis de magasin. 150, même rue, et 
Roland Fournler, 19 ans, apprenti li
thographe. 78. rue de l'Rpinette. A Loos 
D h ^ r ^ e ^ c e V e T m ^ r d ' r - Monsieur et Madame Rober, 
transport, qui avait effectué le char- Lerouge-Leveugle ; 
gement de* marchandises en gare de Madame Henry Parent-Grau sont 
Lille, avait, 11 y a deux mois, volé i heureux de vous annoncer les flan-
dans le dépit de cette maison, trots| ç ^ ^ d e l e u r g e n I a n t » Madeleine 
autres bal le* _ de waaslngues H u n e | e t A n d r é . 

i_ cer la naissance de leur petite sœur 

Le 17 Juin 1942. 

Fiançailles 

wasslngues 

" o ï e n n f n ' i v î î t ' v ^ i d u ces marchan-! 

s Q e u x 1 m e s Pr*d*oe»»*t"'s l'ont fait dana le 
armée* Japonaises qui cherchent A ^ " t l . 1 8 . souveraineté Indivisible que 
opérer leur Jonction ne sont plus 

d'une trentaine 
la ïTanoe et la famille Husselnlte 
n'ont cessé, en plein accord, d'exer
cer sur la Tunisie. 

Le nouveau bey 
Sldl Mohamed el Mon&ed Bey est 

nouveaux problème*. C'est pourquoi l attaque soudaine con-tre Hohklen-
M. Churchill est Ici. Pour le m o - | t c h e n et après avoir brisé la résls-
•Tiént. les événement* dan» le Moyen- tance ennemie, se sont emparé* des 
Orient ont prl» une tournure m a u - o u " * * * » detenaïf* de cette localité 
rais*. Nos vaillante all ié , c h l n o n ' * l n « t i r e actuelle. Ile poursuivent 
doivent falr» (ace k la pression la l'adversaire en retrait*. 
plu» violent» qu'il» aient alibi» «S«STUI« 
cinq ans ». 

L'IMPRESSION A BERLIN.. 

France et connaît parfaitement no
tre pays. 

Bagarres en Syrie 
entre la population 

et les Anglais 

Beyrouth. 19 Juin. — De sanglantes 
N o r c i I renooatre» viennent d'avoir lieu 

entra la population «ynenne et le» 
Wllh*un«tra«se déclare que ! <«>«P»« d occupation brltanntque». 

cette traversée de l'Atlantique devait ; *j _ 

Justifie amplement une entrevue 
Churchlll-Rooaevelt. 

Le « Times », lui-même, a écrit 
, ^ _ .̂ , „ . , . qu» les Brttarmlque* luttent une 

« La «xtmaboa de 1 Angleterre doit nouvelle foi* en Afrique du 
itr* bien (rave poar qae M- « le do* appuyé au mu 
CkvcailL qui te fait vieux, 
«'expose une trotùànM fois a u » tre l n U r p r é t e , oomr 
aWagéfl d'one traverse* de symptôme de la situation désespérée 
CAtlaatiqae. . » dans laquelle s* débat l'Angleterre. 

~ " ' Elle rappelle qu'l n'y a pas s! 
Berlin, 19 Juin. — Les osrole* I longtemps le» politiciens d'outre-, 

politiques asiaamsvnd* qualifient Manche étalent habitué* A tenir lé p a r f j e $ a V 1 0 u S a m é r i c a i n s 
d' « Action de détresse s le nouveau I haut du pavé, tandis qu'A l'heure 
voyage d* M Churchill, car U n'a été actuelle. Ils sont forcés d'accomplir 
antrepn* qu'en raison de la situation de* voyage» lointain* pour quéman-
critlque en Libye et des récent* évé- der de l'aide et pour tenir en haleine 

a Méditerranée, sans leurs partenaire*, 
souci» qu'Inspire aux i € Le* raisons qui ont présidé A ce 

Cannes, 95, boul. de la Croisettc 

— Monsieur et Madame Julien 

. . . A U S T A L A G VI G. A droite, 
à genoux, M. P A U L BOÊL, 22, bou
levard de Mulhouie, demi-etntre 

du Stade roubaitien (I A ) . 
Debout, de gauche à droite : 
M M . C H A R L E S ROCGHE, 51 . rue 

Nevcommen; PlERHŒ. V A N DEN 
B U S C H E , 280, rue de Larmoy; 
M A R C E L B É Z E L I N . 3, rue du Bois, 

et L o u i s FRANÇOIS, 5, rue Léon-
Allart. 

M. Paul San.dras 
mL.dfemnf, vaaseur. qui ni., iç. —.jw,i lïïliTaai "«,nT~n̂ réua~"d* commissaire central de police 

56 001 A 3*000 
33 001 

Mardi 3.. 
soir: 38.001 A la fin. 

Mercredi 1" Juillet. — Retardataires 
Le* ticket* d* Juillet n* seront dé

livré* que contre refr.ia* das fiches de 
demandes ce cartes individuelles 

Les travailleurs lourds devront re
mettre leur carte M.T. en déposant 
leur fiche d* demande. 

Les cultivateurs, maraîchère, produc
teurs de céréale*, ouvriers agricoles, 
valets de fermes, doivent fournir un 
certificat Justifiant qu'ils s* livrent 
personnellement et professionnelle
ment aux travaux de culture, afin 
d'être classés dans la catégorie C. 

munir d* la carte d'Identité de 
chacun des membres de la famille ou 
du livret de mariage. 

Les tickets supplémentaire* pour les 
futures mamans, les prisonniers de 
guerre libérés, les travailleurs lourds 
et les enfants seront délivré» en mê
me temps et dans le même ordre. 

Les coupons supplémentaires de 
charbon pour Juillet pour lea «nfani 

UNE sKPrlMGtNAIKE TOésssE R 
•B BRISE LA JAMBE. — Vendredi soir, 
M h . Mme veuve Depoortér*. né* Vle-
torine Joye, 71 ans, demeurant 216 bis 
ru* d* Lanné. cité du Grand Cheval 
blanc a fait un* chut* ehe» elle. L* 
docteur Samsoen. appelé, a relevé un* 
fracture du col du fémur gauob* *t a 
fait admettre 1* blessée A l'hôpital. 

TROP CHCKE LA LAITPE I — La 
police a verbalisé A rencontre dé M. 
Charles Begere. 37 ans. marchand d* 
léguai**. 227. Orsnd'Rue. qui vendait 
de la lalture A 7 fr. 75 le kilo alors 
que 1* prix officiel a n fixé A 5 fr. M. 

APPROVISIONNtRI ET EN RETARD. 
— Mmes Delgrangc, né* Julienne La-
rlstan, 56 an*, tisserand*. 42. ru* des 
Vélocipèdes, et Susanne Delongh*. 44 
ans. confectionneuse, 117 bis, rue du 
Prasnoy. cour Olivier. 2. ont été ren
contrée*, boulevard de Paris, après 
l'heure de U retrait* par un* Pa-
troullle de police. Vingt-cinq kilos ds 
haricots qu'elle, transportaient *n**m-
bl« ont été saisis. Prooé»-»*it)al et 
rapport au parquet. 

l'NE PLAINTR POUR UN VOL DR 
3é.*0é FR — M. Jean-Baptiste Hau-
tekeete, 46 an», mécanicien. §6. rue 
Augereau. à Tourcoing, a déposé un* 
plainte A la police contre Mlle Odette 
Vandaele. 27 an* ayant demeuré 22, 
rue Salnt-Viccent-d*-Paul. Il déclsr* 
que cele-ct. qui fut dlt-11 son amie, 
lui aurait soustrait se* économie*, eolt 
20.000 fr.. svant d* -partir pour Pari*. 
La polie* a rédigé un rapport qui a 
été «dressé au parquât. 

PAROISSE BAINT-JOsWPH. — De
main. 3* dimanche du mol*, à 7 h. 
messe de» hommes A laquelle sont Ins
tamment Invités les membre, de la 
grande famille et tous lea hommes et 

de moins de deux ans seront délivrés jeunes gens de 1. paroisse II* *e feront 
en même temps et les chefs de famille | un devoir d'y assister et d* se grouper 

ront qu'A les présenter, lors de dans la nef principale coté droit. 
l'Inscription de leur secteur. 

Bureaux d'habillement et de chaus 
sur**: fermé* pendant la duré* d* Il 
distribution. 

OFFICE CENTRAL DU TRAVAIL 
Le Directeur de l'Office du Travail 

a l'hanncur d'Informer le public 
que le* bureaux Installé* 9. rue Pas
teur, sont ouvert» les lundis, mardis, 
mercredis. Jeudis et vendredis, de 
8 h. 30 A 11 h. 45 et de 14 h. A 
17 h. 30. Les samedis de 8 h 30 a 
midi. 2660«d 

est nomme 
chef du service régional 
de la sécurité publique 

à Nancy 

a été arrê'ée aussi et déférée avec] vous annoncer le* fiançailles de leur 
les quatre ^;tres au parquet. Va«seur, ] f M e Françoise avec Monsieur Fran-
actuellement. détenu A la prison de ç^,, vvatlne. 
Loos pour d'autres méfaits, n a pu g r u e d u j^aréchal-Foch, Loos. 
être entendu. 

UN NOYÉ EST RETIRÉ DU CANAL — Monsieur e t Madame François 
DE LA DEULE. — Jeudi, vers 12 h. 30, Watliie-Plat sont heureux de voua 
on a retiré du canal de la Deûle. a annoncer les fiançailles de leur fils] 
la passerelle Vauban. le corps d'un , F o l s a v o e Mademoiselle Fran- ' „ "°.ï" -"."SSÎ, .*1 1 „ V ? ° ! ï n ï L < ? « ? e l 

garde-fils. Désiré De Praeter. 53 ans., . * T n l r l M °e ' «tat français » que M. Paul aan-
ï?j . , . .„ ,» rtr ruinkeraue A Lamber- vois* m i n e z . aras, commissaire principal "» ' -
« r i I l ê ' a g l f d C m T t accidentelle! 68. rue de la Louvière. Lille, iclas*, 
De Praeter. qui ne Jouissait pas de la| _ Madame Clément; \ t n l ». B o u . b a u ! e s t 

plénitude de se. faculté* menUles, | p B u l ^ ^ ^ „ e u _ ;nomméch*f du « r -
• irai* l'hahltudr» de marcher tête Mis- , ~- , _ ,., _ 1 vice régional ae i» 
îée en proférant des propos lncohé- r e " * d annoncer les fiançailles d e ( r f c u m é publique « 
rents 

! leur pet i te-mie et fille Paulette avec I Nancy 

A T » AUX BELGES DE LA REGION 
ROUBAISIENNE. — M. l'abbé J. Wan-
nljn, aumônier dea Belges, célébrera 
un* messe avec sermon en flamand, 
dimanche 21, a » h 30. en la chapelle 
du Carmel, rue Saint-Antoine. — Lea 
macabres de la Colonie belge néce.-
•lteui ou ayant des prisonniers d* 
guerre peuvent s'adresser au siège. 126. 
r. dé la Oars. dimanche M. de 10 A 
12 h., afin d'y toucher un secours. 

Secrétariat populaire de* Belge*. 37, 
rue Saint-Antoine. 

accours d'hiver belge. — Après la 
m****, distribution des secours aux 
personne* nêcessIMu**» inscrite* à la 

La collecta en faveur soupe, qui ne se sont pas présentée, le 
• ai j a e • premier dimanche. 

des r lord .AfncaiOi Crstx-Roage de Belgique. — Inacrlp-
anra lien demain a i m a s c k » tlons et remises des étiquettes aux fa-
anra ueu oeauin dunaacbe , mmtt hft€m ^ni lê bM01n poUT 1 > n . 

Le Secours nstional. qui est chargé . vol des colis gratuits aux prisonnier, 
de la collecte dea vieux tissus destinés | beiges. Inscriptions des enfanta débl-
aux Nord-Africains, noua prie d'Infor- , la* pour un séjour en colonie de va-
mer la population que des collecteurs cane*., sur présentation des certifiest» 
passeront demain dimanche dana ls* médical et d'Indigence, 
quartiers qui n'ont pu encore être Cercle amical flamand. — Réunion 
visités. d'manche 21. ohes M. Parmentler, 166, 

Il est persuadé que lea habitants ! ru* des Arts. Roubalx. 
tiendront A marquer leur solidarité ! La b.bllothéque flamande eat ouverte 
envers l'Afrique du Nord et qu'ilsIchaque lundi d* 17 A 19 h , chez M. 
auront rassemblé, pour remettre aux Van Hoywegnen. 137, Od rue, Roubalx. 

actuellement commissaire cen-1 collecteur*, toua les morceaux d'étoffe» | g g M L'RSVPERANCE — Dlmaneh* 
en apparence Inutilisable*, mal. qui 121 juin A 13 h., . u «îèg*. 123. boule-
pourront vêtir les population» lndl- i vard de Belfort. réunion trlme.trlel.e. 
gène» de l'Afrique. 1 paiement des cotisations. Apporter les 

carnets de la caisse chirurgicale. Il avait, le 12 Juin, quitté son doml- \ Monsieur Jacques Florin. 
elle pour se rendre A son travail qui 
ne devait commencer que le lendemain 
A 6 h. Trompé par l'obscurité. U a dû 
tomber accidentellement dans le canal 

NOUVEAU SURVOL 
DE U TURQUIE 

N O R D 

28 tonnes de lin saisies 
dans la région d'Hondschoote 

Tourcoing, 14, rue Jacquard. 
— Madame Oudln ; 
Et, et M»< Uustave Florin sont 

heureux d'annoncer les fiançailles 
de leur petlt-fl ls e t fil» Jacques avec 
Mademoiselle Paulette Lefrbvre. 
Tourcoing. 28. r. Phlllppe-de-O.rard. 

a l l ié , la pénurie de tonnage toujours vovs>ge. fait-elle remarquer, ne peu 
vent que nou* réjouir al l'on consi
dère le* derniers bulletins militaires 
des Etat* ayant adhéré au pacte trl-
partlte. 

* Combien grave doit être la situa
tion de M. Churchill pour que celui-
ci, qui a* fait vieux, s'expose pou ' 
la troisième fols aux périls que pré
sente une traversée de l'Atlantique ,.» 

L'opinion prévaut aussi qu'il serait 

On souligne k ce propos, d'un* 
part, les déclaration* de plus en plu* 
nombreuses d* oornmentateura anglo-
saxons, selon lesquelles la situation 
a* serait modifiée d'une façon mar
quant* au désavantage des Allié, et, 
d'autre part, la critique de plu* en 
plus acerbe formulée par le* mem-
t*r** d* la Chambre de* Communes 
à l'égard des communiqués publiés recommandible que M Rooaevelt 
par l'amirauté britannique aur les son tour, rende visite 1 Londres. 
part** navsles. _ _ . R n M r 

TJn autre motif qui aura poussé 1»; • • • t l •» R u m t 

Premier Anglais * faire ce voyage — I Rome. 19 Juin. — On souligne dans 
et non le moindre — réside certat- le» sphères politiques romaines que 
netnent dana 1* fait que le* critique* le* déplacement» diplomatique, des 
•'amplifieront encore A l'avenir. i homme» d'Etat anglo-saxons n'ont 

Ainsi qu'on a eu l'occasion de le , aucune Influence sur le déroulement 
oonstater, M Churchill, lorsqu'il 1 de la guerre. La décision finale ne 
pressent un* réaction violente de dépend pas de pareils voyagea et 
l'opinion, ne manque pas de a'y aous- entretien* 
tralr* en effectuant un voyage aux ' Les victoire* remportées ces der-
• tat t -Unla ou en usant de subter- ruer* Jours, entre autres sur le front 
luges analogues, dans le dessein de de Llbve et en Méditerranée, parlent 
détourner l'attention de l'opinion un langage clair et constituent la 
mondiale de la situation fâcheuse seule réponse qui sera donnée A tous 
d» la Orande-Bretagne. ces voyagea, ces traités et ces confé-

Le* récents événements militaires renée* qui mettent en branle les 
revêtent, dailleur», une portée qui politicien* anglo-saxon». 

Encore un sous-marin soviétique 
coulé en mer Noire 

par des vedettes rapides italiennes 

Ankara. 19 Juin. — Treize ou qua
torze avion» américain» ont de nou
veau survolé le territoire de la Tur
quie en direction de la côte de la 
mer Noire. La D.C.A. est entrée en 
action. 

Le gouvernement n'a pa» encore 
publié de communiqué officiel. 

Sandras était 
A Roubalx depuis 
un peu plus d'un î 
an. Il venait de f 
Lille où U était 
chef de la Sûreté ! 

Fonctionnaire très i 
averti de tous les i 
problèmes relevant 
de la police d'une 

grande ville. M 
M a r i a g e Sandras a pu dé-

Madame Qu.nUn-Pruvost ; œ é . T . n . ' S ' . m " 
Monsieur E. Dubols-Degruson «ont d'intelligence et 

Huit trafiqueur» de Lille, Armen- heureux de vous faire part du ma-j d'organisation. A ce 
i.* ^ u _ • 1 . __ 4 - i . K . x ' rlage de leurs enfants Marguerite-1 poste important. 
hères et Hondschoote ont réalise Ma

fc
r le e t J n l e s l e < j u 6 l K r / ^ b r ( T * a P a n . le ^8 

en quelques mois 2 millions de dans l'intimité le 27 Juin 1942, â " 
bénéfice illicite i 10 heures, en l'église Salnte-Flisa-

beth, A Roubalx. 
L'offrande tiendra lieu de féllcl-

Les contrôleurs de la brigade dé 
partementale du service central éco' 
nomlque viennent de découvrir après tatlons et cet avis de faire-part, 
une enquête de B Jours dans les Plan- 65. rue Jouffroy. Roubalx 
dres. A Armentléres et A Lille, une 43, rue de Lens. La Bassée. 
grosse affaire de trafic sur le lin. 

huit 

ILIXIR ANTIOLAItlUX 
DU Dr • U l t l H 

Mort d'un chef da chorale. 
Une figure des plus sympathiques 

dans le monde orpneonlqu* vient de 
disparaître : M. Ch. Debuyser, officier 
d'Académie, eat décédé A l'Age de 82 
ans. 

Chef de chorales pendant plu* de 
cinquante ans et musicien de grand 
talent. 11 a dirigé et en même temps, 
cinq sociétés : ls Solidarité et l'Abeille 
A Roubalx : l'Union Chorale, la Renais
sance et la Ccecilla. A Wattrelo». 

Toutes ce» répétitions l'obligeaient 
A des déplacements, de cinq A alx fols 
par semaine, après avoir travaillé onse 
heures par Jour tomme ouvrier tla-
serand. 

Modeste et bon, autant que .coura
geux. M. Debuyser ne voulstt nt déco
rations, ni honneurs. Et c'est forcé par 

• ^n^^^^%,a^ri - -^j^^-^i i d u , D r a g o n f r a n ç a i s B 
Il emporte dana la tombe les regret* 

de tou . ceux qui l'ont connu. 

Janvier 1898, 
ocesslvement dana le 

puis A Chaumont où 

CROIX 
DIMANCHE 21 JUIN : 

Pharmacien d* garde : M. Leundan, 
r. J.-Jaurès (Croix-Blanche). 

C. d'Epargne : de 9 a 10 h. 30, sali* 
de l'Almlnlstretlon. 

Bib. moderne. 14, r J.-Jaurès • à 12. 
Famille du prisonnier : permanence 

d* 10 A 12 h.. 119, Bd Zola. 

Vestige du passé, le cabaret 

quelques mois, huit per 
sonnes : cultivateurs, démarcheur». _ ! « autorités norvégienL _ 
Intermédiaires et vendeurs, avalent pris des mesures sévères contre l e s ; N a n c y_*' 
constitué une association pour ache- Juifs qui ne sont plus autorisés no 
ter aux producteurs de lin de la n- tamment A porter des nom» norvé 
lasse taxée A 29 fr. le kilo, mais qu'Us.gens. 

Lille et A Roubalx. 
Engagé volontaire pendant la guerre 

de 1914-1918. M. Bandraa eut une 
conduite exemplaire au front. 

Policier doué d'une remarquable 
perspicacité, 11 était tout désigné pour 
occuper le poste qu lui desune 

en doutons pas. 
de bon travail. 

Tous no» vœux de succès l'accom
pagnent. 

La tombola des travailleurs du Nord en Allemagne 
a été tirée vendredi à Lille 

Le gros lot de 10.000 francs a été gagné par une ouvrière 
de Saint-Venant (Pas-de-Calais) 

ROME, 19 JUIN. — Le grand quartier général de Formée italienne 
Communique : 

M. Georges Artigues 
chef de la sûreté 

est nommé commissaire 
central 

C'est M. Georges Artigues actuelle
ment chef de la Sûreté, qui succédera 
A M. Sandras au poste de commis
saire central. 

Originale de la Meurthe-et-Moselle. 
M. Artigues entra 
dans l'administra
tion en 1925, A 
l'Age de 24 ans. en 
qualité d'Inspecteur 

|du contrôle de po-
jilce criminelle a 
Paris. 

Reçu au concours 
du commissariat de 
la Sûreté générale 
en 1929. 11 fut nom
mé A ChAteauoun. 
puis A Orand-Que-

Ivllly, au Treport et 
à Malo-les-Bans. 

Le 6 août 1939. il 
arrivait A Roubalx 
et s'Installait au 
commissariat de la 
place Ste-Ellsabeth. 

Policier habile, de-
marquablement doué pour exercer ces 
fonctions délicates, c'est A lui que l'on 
fit appel lorsque en février dernier. , • „ 
le départ de M Darley laissa vacant]—OR K Te40 a n prix de facture 

est en voie de démolition 
Le* démolisseurs viennent d* s'.tta-

quer A l'ancien cabaret « Au Dragon 
A n Conservatoire nat ional Prançale », aitué A l'angle de la 

de musique Qrand'Plac* et de la place d* la 

Voici la aulte des résultats des | " ^ p u S " ! * 1" Jsnvler 19». l'esta
minet avait fermé ses portes. L* bâti
ment d'ailleurs M trouvait dana un 
état de vétusté «vancé. Au moment 
de aa fermeture. U avait été question 

démolir et d* construire A s» 
place un café moderne... 

Mais depuis lors, tout était resté en 
état ; chaque mol* qui passait accen
tuait le* dê-ériorations. Depuis la 
guerre et surtout depuis l'hiver der
nier, toute* les boiseries, le* charpen
te* et les planchers s'en étalent allés 
peu A peu Ces temps dernier*, 1* 
coup de grac* avait été donné et 
llmrreuble menaçait ruine. Le pro

décider k l'abat-

(Ph. Archives) 

concours : 
PIANO (cours moyen). — îrv men

tion: Thérèse Hllley. Denis* Deple-
chln, Colette Leroy. Incette Prouvost. 
Charles Dents. — 2"" ment : Colette 
Dasbceuf. Janine Poreau, Janine La-
haye. M-Thérèse Hennebel. — 3»' 
ment.: Paul* Flamencourt 

Le Jury était composé d* M. Iran 
cl» Bousquet, président: M"" Courtray 
Lommez et Orlmonpm-Lams; M1" 
Agnès Vérler, G. Crupelandt et J 
Evrard. 

LES CONCOURS PUBLICS 
Lundi 22, k 17 h. 30. concours des 

instruments A vent (section de* bois): 
HAUTBOIS. — Morceaux imposés : 

Adagio et allegro (Haêndel): Fantaisie 
Caprice (Dalller). — Candidat: M 
Jules Castelain. 1" accessit 1941 

FLUTE. — Morceaux Imposés: Grave 
et allegro (Haêndel): A la Kasbah 
lA. Georges). — Candidats: M'1* Ma
deleine Lallemand, !*• accessit 1941 et 
M. Jean Fourmeau. 2-« prix 1941. 

SAXOPHONE. — Morceaux imposés 
1" concerto (M"xart) et Ballade (Re
né Gulllou) - • Candidat: M. Jean 
Raea. 1" accec.lt 1940. 

CLARINETTE - Morceaux Imposés 
l'r conoerto (Weben et Pastorale 
iBusseri — Cand.dats: MM. Jacques Beauslrë-Leclercn"et"par"leur» enfar." 
Pierrsche. i " année; Henri Lecoutre,] L . , Drarrn Prarrais » fut le sl**e 
Ira année; Jacques Duhamel, i " a c - i a . nombreuse, société*, ou! v connu-
cesst 1940: Albert Dubolpalr», i « . c - | , » n t „ „ . vltsllté extraordinaire 
" ^ ' . i . ? : ° e o r » e » Jownsux, fa» „ , mtmr „ m p , <,„. i*„r. vlocb- . 
PJ-lx I M I . ,'atténuent s-i vle'ix cabaret, les 

i<iuvr>r« d»T-i"l'««»nt deux petit», mel-
qul faisaient face A la Orand'-

prlétalre dut enfin 
tre. 

Son histoire remorte asser loin dan» 
le passé Ls date de sa construction 
n'a pu être déterminée. Il semblerait 
que l'Immeuble fût élevé en 1807 Mal» 
d'après de vieux Crolslens. cette date 
marquerait plutôt l'époque de son 
exhaussement, au moment où U aublt 
de giosses réparations. 

Avant 1870. le* deux maisons qui s* 
trouvent A droite, dans 1* prolonge
ment du cabaret, felsalent parti* d-
cette aubères, oit on logeait * k pied 
st A cheval ». pour emorunter Isa 
termes de ï'énoou*. Ce vieil *<rt»mtn*t 
fut tenu de 1171 A 193.1 par M et M™-

Le représentant débrouillard p1 

-„'«. Oue vs-t-on eon-tni'»-
cément r-- l'immeubl* ? r est difficile 
d* le prévoir 

Le tirage de la tombola Les tickets de rationnement 

ie poste d* chef de la Sûreté. 
Le nouveau commissaire central qui. „ A J a n t *etoia a ut> »*lo. M. Jean 

A maintes occasions, a pu donner le S"**»"- 31_».n'' représentant. 2S. pou-
I preuve des plus belles qualités pro- '«"«"J * u Cateau. s adressa A un mar-

fenKinnnele* e*t narfaltemcnt dlane du c n and de cyc.os. M Alfred Janasena. Pour Juillet distribution aux heure» 
Depui. 1* 1» mars. A chaque ouvrier accord avec les autorité, françaises. - glonnaire» contre le bolchevlsme. d* l ! * * ' 0 0 " " ? ' , " * £ ' " S et nous ' 8 8 a n « demeurant 12. rue de l'Ouest h.Wtu»"*» «au* municipale de . fêtes, 

ou ouvrière du Nord st du Pas-de- puisque 1* gouvernement Laval vient la rue Jsan-Bart : la petite Brigitte 1 ^ ' q"L™nI L T . fél'clter de 0U1 « M e n t i t A lui en vendre un. Gr.ndT1.ce 
Calai» allant travailler en Allemagne, lui-même d'encourager le départ de Buscot, 6 ans, de La Madeleine, et ' . I 0 ""™* m , '" r '"n lui est accordé Seulement... u fallait I. payer cher ! Merr~dt 24. d» 1 A 3 000 : Jeudi 25. 

, .était remu un billet, pour participer 300 000 ouvriers français en Allema- André Bondt. 7 ans. d'Hem. avalent •} avancement qui lui est accorae _ 0 o œ l ) i c n , a t m t n l i l u r â t e a u «> 3 001 A S000- vendredi jg d . 
Le* troupe, des puissance» de 1 \ \ e sont entrées en contact avec le« a un* tombola comportant 3 lots : gne pour aller travailler A la recons- été choisis pour actionner les quatre . — 3.500 fr.', mais, répondit 1* m.r- iàon' A «0*0 • *am*dl 27 ds 9001 A 

BasItiMi* avancée* de la défense de Tonrouk. An cours de combats livré. 10000 fr.. 2000 fr. et 1.000 fr. truction de l'Europe nouvelle, — a ' roues qui devaient faire 3 heureux. • * cnand de cycles Je vous délivre une113000- lundi 29 *• de 12001 g 1500c 
• s a c «accès pour le nettoyage de n id . de résistance ennemis situés rtun. L a p r < .m ,e-e série intéressant 3 000 P""11» A de nombreux ouvriers de la I Le premier prix de 10 000 f r , • • 1433, . , . „ „ , , „ fnc l<,i , annonce aussi ' » c t u p e de 1.423 fr... m--dl 30 de 15 001 A la fin. 
tas territoire, récemment occupé., n o n . . . . n . fait emiron mille prl.n,,- rr.vailleTlr! «, r * èlslôS du départ du ^ » l o n - »»»' "»™11 de

1Pul», m»< 1MO. I a été gagné par une ouvrière de Saint- J f uJ°^QL% TL^'T "n^Lc^-1 L » f f » ' " '«t conclue *„ w . m temps oue !«, feu-H... 
dars, dix char, blindé* ont élé det m i l . et un abondant matériel a été '25.000- ouvrier pour l'Allemagne, a eu ?« ' ^ ' r ^ . * " ' •"".„b*!?Ln,'1,?1* ^21 « ^ « n ( L L £ ; " l* P ^ £ principal de 2 - classe' offlXr de , C?9?'?'D\- 1 ^ . r * p r * T n t ^ n , 5">«™ ! ordln.tre. on r - m e f r . n., feuille'. 

"""• liWu vendredi A 15 h., sous 1. présl- ' » m " l e Chaque .emalne dail leur. des n- 1250 est échu A une ouvrière de P- l n f 'p» l r t l°f, l r l . . . . „om m é commiT r ° r t """ses1* « t t e «oulte d» plu» de trlmeMlel. et en ramasssra k» fleb-s 
"'*' « _ . ... - - - idence de M àrkenj° directeur d . la ««"mes imporuntes dépassant le mU- Lille ; le 3- prix 1.000 fr.. n-2 .K7, sera p ° l l c « * " d ' c U r e " ' f 0 ^ ^ ^ 
aur des aérodrome, occupé, psr .urpr l» . nous avons capturé qulnx* £™«' d« î l . r ï l : ! " : àl 1 ! î 3 n s l l o n - » o n t envoyées par eux à leur rem!» A un ouvrier de LUle 

capturé 

famille restée en France. av ion, au aol. Au cours de nombreux combats aériens, dix avion, ont U M «a, d u f o y e r de lorganl»atlon 
'*è abattus par d e . cha.s»ur» allemand.. ! d u travail < La force par la Jol* ». rue Le premier tirage de la tombola a 

Un* tuilte de notre flottille de M.A.S. mise en ligne dan* la mer du Port, à Lille, le tirage d* la pre- eu lieu, au cours d'une cérémonie 
Noir*, a encore coulé A coup* de torpilles un sous-marin soviétique d a n . mlère série de cette tombola toute simple. 
les aaax de Sébastopol. | L'initiative prlie par 1* Relch en Deux enfants de la Maison des lé-

judiciaire est nommé 
saire de 2""' classe. I * échelon "t> Ro 
baïx, en remp! Apre» le tirage, dea friandlees fu 

rent remises aux deux enfants. 
Une deuxième série de billets est en A D R I E N 

cours de distribution et le tirasse de ! Coiffeur de dames, breveté par l'Etat 
celte 2»* tranche aura Ueu dans un 15. rue du Bols (Tevl. : 337.68 
mois environ. 1 Spécialité teintures. 

• r é > h a ' n n •* O n u i ———— • • • » - -t g—-- —— — —- . . , __ .__ •— y u u i i EW-I- I . P T I H P I I ' I 
, t £ U A r t i ^ i . l°">n*ro. des billeu qu'il remetult en, te* de rationnement 
ît ae UL. artigues. paiement A son vendeur 

WASQUEHAL 
paiement u ~~ 

Apre. quoi. 11 M r«ndlt — A vélo — i 
au commissan.t d . police où 11 ra
conta l'affaire. ' PHARMACIfTN DE GARDE pour dl-

M Janasens dut r*conn»tre le* falUf m.n<+i« • M. Danaette ru* J**n-Jsu-
décoloratlon.et un repport a été dressé à sa charge. Iras, A Fl*rs. 

da • Journal de Roukslx i 
da 1» Jnl» 1H2. — M« 1U 

La lune 
nmr DELL Y d'or 

nota dit enfin : 
maintenant dans 1* 

• a m p l e 
lia revinrent sur leurs pas et ga

gnèrent. A l'extrémité d* la galerie. 
l'asasIWt qui d**c*ndm A 1» crypte. 

A la lueur d* leurs torche*, 1» 
s . s a d . sali* souterraine apparut. 
ave* soa autel da pierre autour du-
qroal étalent rangé** la* énorme* 
rlstnsa d'or e t d argent e t s a l l -
sssaésot dé* nxubl**. d* 1» vaUselle 
travaillé* avec art. 

Dana Hsrmoaa dit, en étendant i» 
aaaia i 

v/olel 1* tréacr d Octexnm» 
BU* ajouta d'un ton soudain*-

aaaot ehangé : 
C'**t là qu' « II* » m'attsché-

tant, afin qu* J* fusa* noyé*, lea-
Ut, par la cru . da eatt* rlvlèr* 

— Tout ceci représente encor* 
une énorme fortune I • 

— Oui... mais en dehors de . bi
joux, peu facile A emporter. 11 fau
dra nous contenter de prendre une 
partie de l'or du gisement — et ce 
sera déJA quelque chose. Manuel I... 
Pul». plu» tard, noua pourrons sans 
doute y revenir, puisque nous «von» 
entre l e . m . i n . la clef de ce Ueu. 

— Cartes, noua ne laisseront pas 
toutes ce» richesse. Improductive. ' 

Trinldad se dirigeait vera le fond 
de la crypte .. Son fiancé la reioi-
gnlt. Tous dsux .Arrêtèrent au bord 
d* la rivière, dont le* eaux noires 
glissaient lentement et «'enfonçaient 
dans les profonde» tènébr.s 

— C'est donc par là. maman, au* 
Oorpano vint te sauver ? demanda 
Trinldad 

— Oui, c'est par là. 
Doua X i r m o u «'approchait, d* son 

pi» glissant. 
— ..-A force de tour* et d* dé

tour* A travar* le terrible dédale 
qu* forment. paralt-U. c e s grotte* 
dan* lesquelles U avait fui «t «'était 
caché après la t taqu* d* nos adver
saire*. Corpano tomba dans un pas-
saga conduisant à la rlvlèr» souter
rain*. Celle-ci commençait d'étr* 

gonflée par la crue... Corpano. en i dit don Manuel. Ils se défiaient de 
désespoir de cause, allait a'y Jeter nous et nous avalent don.ié comme 
pour tenter de Se sauver par 1A, ; surveillant le Castor -Franc... Voua 
quand U m'entendit lancer contre; réussites néanmoins A entrer en 
mes bourreaux un cri de malédlc-1 rapport» avec nous, et nous oar-
tlon. Alors U vint A mon secours et i vînmes A vous ravitailler tout le 
U me délivra, comme Je vous l'ai long de la route sans que notre 
raconté déjà. j compagnon s'en aperçût. 

— Mala sans ls crue, vous ne — o u i , vous >vex été fort adroit 
réussissiez pss à vous sauver ? don Manuel. Sans vous. Corpano et 

— Certainement non. La rivière J mol aeriona certainement morts de 
en temps ordinaire, doit ae perdrclfalm. dans cette sierra... Auasi al-Je 
dana quelque abîme. Mils lor» de été heureuse de vous prouver ma 
cette crue mystérieuse. ell« se dé-i reconnaissance, en voua accordant 
verse par une crevasse dana la val- l ia main de mi chère Trinldad. 
lée, qu'elle Inonde momentané- j — Inestimable faveur dont Je ne 
ment... Nous f u m e , emporté» par ce | saurai lamaia assez voua remercier ! 
flot impétueux, et précipités sur un j Leur» lèvre, menteuse , souriaient. 

Feuilleton du « Journal de Roubalx . 
du 20 Juin 1943. — N- 17. 
' - ' " ' " , " ' " ' ' 1 ' * * ' » • * * ' " ' » • ' •» 

JOSEPH-LOUIS SANCIAUMh 

• "" ' i i i S 5 ' '"• • •" - - . ^ , - 1 

petit plateau herbeux où. aveuglés 
étourdi», nous restâmes un moment 
presque s sns connaissance... Snfln. 
nous réusalme. à fuir l'Inondation, 
nous gagnâmes une hauteur voisine, 
d'où, le lendemain. 1 eau «'étant 
écoulée avec autant de rapidité 
qu elle était venue, noua pûmes re- main à Roaarlo, maman ? 
Joindre la route et chercher à Joln 
dre don Rimon *t don Manuel, que 
nous avion» laissée au grand teoc.111 
avec u n . psrt.e d* nos mules et de 
DOS bagages. 

— l ia i» vous avlea compté sans 
ycm. ennemis, cher* dona Harmosa, 

en prononçant le* parole, doucereu
ses... Et elle souriait aussi, avec 
suavité, la blonde Trinldad qui tra
hissait allègrement sa mère et son 
flsncé. 

Ce fut elle qui demanda -
Tu comptes montrer cela de-

— Mais cerulnement . Ne faut-tl 
pa» qu'elle se rende compte de sa 
richesse T 

— Merci d'être venu. Je savais que 
Je pouvais compter sur vous.. Venez, 

Rapidement, U entraîna Hughes ver. 
la sortie. Ce dernier reatalt silencieux, 
attendant que le Jeune homme le 
mette . u courant de ce qu'il attendait 
de lui. 

— Vous ailes paaser quelquea Jour» 
aux Tourbières. J'abuse peut-être de 
votre complaisance 7 Mal. U n'y a qu* 
vous qui puissiez m'alder au milieu 
des événements où Je m* débats. » 

« Comme vous le aaves. mon oncle 
a passé deux Jours A Marseille pendant 
l e q u e l , aucun Incident n* vint trou
bler notre vie. Mon oncl . est rentré 
cette nuit. Or, J'ai eu un sommeil 
peuplé d . cauchemar, plu. terrible, 
qu* Jamais, J'ai senti revenir «n mol 
la* signas avant-coureur, d* la folle. 
J'ai voulu r h . s . T cette ob.ea.lon «t 

Je suis parti, au lever du soleil. A tra
vers le parc, pour calmer mes nerfs. 
Subitement, alors que Je me trouvait 
dan. le pré qui longe le mur d'en
ceinte de notre propriété. J'.l été 1. 
proie du même phénomène d'h.llucl-
natlon auquel voua avez assisté : un 
tout sutre paysage ae présentait A ma 
vue tandis que des sons étrange., aux 
tonalités Incomparables, parvenaient A 
mes oreilles. J'eusse pu faire quelques 
pas sans que ma vie fût en danger. 
Mais J'avais conservé une trace de lu
cidité et Je sentais obscurément 1. 
nécessité absolue, dan. 1. «Itu.tlon 
où Je me trouv.la. de rester Immobile. 
J'attendis quelques minutes, puis tout 
disparut. Je suis rentré A la maison. 
Après m'étre remis de cette émotion. 
J'ai filé au village et vous al adressé 
la dépêche que voua avez reçue... 

SI Georges avait regardé le visage 
du détective. Il eût pu remarquer la 
déception qui a'y Usait. Hughe* a'at-
tendalt A tout autre chose. Le Jeun* 
homme n'avait pa* encore fait allu
sion au crime auquel 11 était mêlé. 

— Et c'est tout ce que vous avez A 
me dire 7 

— Oui... que penslez-vou. apprendre 
d'autre ? 

— Je ne ssla pas... Voua é té . donc 
resté ces deux Jours aux Tourbière* 7 
«ans voyager, aller à Parla, par exem
pte 7... 

Oeorgea était devenu livide. Péni
blement, U articula quelqu** m o u : 

— Non... Js vous l'aurais bl«n dit. 

I Hughes comprenait le trouble du 
I Jeune homme. Peut-être sentatt-11 la 
I Justice aur ••* trace* et croyait-il qu* 
I son crime et sa culpabilité avalent été 
i découverte ?... 

— On ne parle A Parla que du meur
tre de M. de L,ectangl*. Vous a v . . dû 

j rapprendre par les Journaux. J. sup
pose ? 

| Quelques seconde, passèrent, lour
de., avant qu'il répondit : 
* — Oui. mal. voua savez. J. ne m'in-

I tére-se guère A 1. publicité f. ite par 
> les Journaux autour de ces drams». 
Dailleur.. Je ne connais p u la vic
time, ce mouleur de Leatrange, dites-
vous ?... 

— De Lectangte, précisa Hughes, en 
admirant la rus* du Jeun, homme 
Malheureusement. U en ssv . l t trop 
pour accepter l'étonnement feint par 
Oeorge. Darval. 

Il n'instst. pa*. Cn silence puant 
les séparait, tandis qus d'un paa 
alerte lia gagnaient les Tourbières. 
George, n' .v . l t paa cru devoir a* con
fier à Hughea. Etait-il vraiment cou
pable de ra*aas.lnat d* l'avenu* d* 
Prledland 7 Hughes finirait bien par 
le .avoir, tôt ou tard. Il a* proposait 
d'avoir un entretien particulier avec 
Qcrmaln Darval. Il avtwralt ensuive 

— Comment vaU-J* expliquer mon 
brusqua retour 7 d «manda Hughe*. an 
changeant 1* cour* d* la conversation 

— N* voua tracas*** pas pour si 
peu I J* l u ai prévenus. N* f a l t u 
aucun* allusion à a* qu» J* visas da 

voua dire, naturellement. 
Germain Darval était aur 1* perron, 

regardant venir les deux Jeun*, gens. 
Un sourire éclairait son visage et 11 
souhaita u n . cordial* bl.nvenue t 
Hugh»s. 

— Vou. aves bien fait d* revenir. 
J . trouva q u . George, s ds plus en 
plus mauvaise mine. Sa mérê a pour
tant été aeses éprouvé* u n * avoir A s* 
tr.caa.er pour «on fils. 

L u parole, d . rond* achevaient de 
mettre le trouble dan. l'uprlt d* 
Oeorgea. Le détective fit semblant de 

I ne pas s en apercevoir. La venue d* 
I Mme D.rv.1 fit u n . heureuse diver
sion. Elle .dresu quelquu almablu 
paroles A Hugbu et «on visage expri
mait le plaisir non dissimulé qu'eu* 

! éprouvait en voyant revenir celui 
| qu'elle prenait pour l'ami d* «on fils. 

| Oeorge* .'éclips. tandis qu* Mm* 
Darval retournait à as* occupations 
Hughu r u t s seul avec Otrmain Dar
val. 

— Rxcuss» mol d* n* pas vous 
.voir demandé si vous svl«a fait un 
bon voyag. J* présuma q u . vous sves 
dû bénéficier d'un temps magninqu. A 
Marseille 7 fit sTughe. 

Un léger étonnwnent passa sur l u 
traits du vl*ux uvaat . 

— Ah oui... J* 
plus qu* J* vou* avala fait 

J'ai au "««. 
(A 
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